
Burundi : Buyoya lance un appel aux garants de l’accord de paix

    @rib News,Â 09/03/2019Â â€“ SourceÂ AFPLâ€™ex-prÃ©sident burundais Pierre Buyoya, mis en cause dans lâ€™assassinat en 1993
du premier prÃ©sident hutu dÃ©mocratiquement Ã©lu au Burundi, vient de contre-attaquer en demandant aux Â«Â garantsÂ Â»
de lâ€™accord de paix dâ€™Arusha dâ€™intervenir pour le sauver.  
  Dans une correspondance datÃ©e du 1er mars parvenue Ã  lâ€™AFP samedi, il sâ€™adresse Â«Â particuliÃ¨rementÂ Â» au prÃ©sident
ougandais Yoweri Museveni en sa Â«Â triple qualitÃ© de mÃ©diateur dans le dialogue interburundais, dâ€™ancien prÃ©sident de
lâ€™initiative rÃ©gionale pour la paix au Burundi (â€¦) et de garant de lâ€™accordÂ Â» de 2000, ainsi quâ€™aux autres garants de lâ€™accord:
lâ€™Afrique du sud, le Kenya, le Rwanda, la Tanzanie, lâ€™ONU, lâ€™Union africaine et lâ€™UE.  Ce texte de 9 pages a Ã©tÃ© authentifiÃ© Ã 
lâ€™AFP par un diplomate africain.  Â«Â En effet depuis 2015, le prÃ©sident Pierre Nkurunziza a entrepris de violer lâ€™accord
dâ€™Arusha et la Constitution qui en Ã©tait issueÂ Â», a accusÃ© M. Buyoya, assurant que Â«Â la consÃ©quence est que depuis lors
mon pays connaÃ®t une crise politique, aggravÃ©e par une violation massive et quotidienne des droits de lâ€™homme, et une
instrumentalisation de la justice afin dâ€™abattre tous ceux qui, de prÃ¨s ou de loin, sont considÃ©rÃ©s comme des
opposantsÂ Â».  M. Buyoya Â«Â exhorteÂ Â» donc tous les garants de lâ€™accord d'Â Â»intervenir rÃ©solument en usant des moyens
qui sont Ã  leur disposition pour redresser le tort qui est en train dâ€™Ãªtre infligÃ© au peuple burundais et faire revenir Ã  la
raison le prÃ©sident NkurunzizaÂ Â».  Le Burundi a lancÃ© le 30 novembre 2018 un mandat dâ€™arrÃªt international contre M.
Buyoya, 11 gradÃ©s de haut rang des forces de sÃ©curitÃ© et cinq de ses anciens proches collaborateurs civils, pour leur
rÃ´le prÃ©sumÃ© dans lâ€™assassinat de M. Melchior Ndadaye. Cet assassinat avait Ã©tÃ© Ã  lâ€™origine dâ€™une guerre civile (1993-
2006) qui a fait plus de 300.000 morts et opposÃ© lâ€™armÃ©e, alors dominÃ©e par la minoritÃ© tutsi (14% de la population), Ã  des
rebelles hutu (85%).  Â«Â MalgrÃ© les efforts (â€¦) pour amener le gouvernement de Nkurunziza Ã  dialoguer avec son
opposition, ce dernier a refusÃ© cette dÃ©marche, infligeant ainsi lâ€™Ã©chec et lâ€™humiliation aux pays voisins, au mÃ©diateur et Ã 
la communautÃ© internationale qui avaient gÃ©nÃ©reusement soutenu ce processusÂ Â», a-t-il Ã©crit. Â«Â Qui croira encore dans
un accord de paix si les pays oÃ¹ les organisations internationales sâ€™investissent dans le rÃ¨glement des conflits,
parviennent Ã  faire conclure un accord de paix, sâ€™en portent garants mais sâ€™abstiennent dâ€™en assurer rÃ©solument le respect
quand une partie ou lâ€™autre vient Ã  le violer?Â Â», a interrogÃ© M. Buyoya.  Le major Buyoya, un Tutsi, avait Ã©tÃ© portÃ© au
pouvoir par lâ€™armÃ©e en 1987. Il avait cÃ©dÃ© sa place Ã  Ndadaye, un Hutu, Ã©lu en juillet 1993. Il Ã©tait ensuite revenu au
pouvoir entre 1996, Ã  la faveur dâ€™un nouveau putsch, avant de le cÃ©der en 2003.
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